
  

 

 LA NOTE 

 SCANDALEUSE  

 

La DGGN dans une note provisoire du 7 avril 2014 consacre un doublon parfait du SCRT par la création 
de la chaîne intégrée du renseignement de la gendarmerie. On peut lire notamment : 
 L’officier renseignement doit  prendre en compte l’ensemble des thématiques 
 La gendarmerie traite le renseignement dans sa zone de compétence 
 Les bureaux de renseignement assurent la synthèse dans les départements relevant de leur ressort 
 Le SCRT et la DCRI sont qualifiés de Service Partenaires 
 Les réunions des bureaux de liaison permettront de repartir les missions (qui sont celles du SCRT!) 
 
Cette note diffusée de manière informelle est totalement contraire aux annonces ministérielles et à la 
concertation menée avec la gendarmerie. La DCSP et l’IG n’ont jamais été consultées alors que la doc-
trine d’emploi du SCRT a fait l’objet de longs échanges. Un accord avec la gendarmerie avait été trouvé 
sur sa rédaction.  

Aujourd’hui , tout le monde rejoint les positions du SCSI, seul syndicat pourtant à ne pas avoir voté cette année les 
deux réformes du renseignement ! 
 
Le SCSI, qui le premier avait annoncé et condamné le risque de perte de postes à responsabilités, lance un appel à 
toutes les actions et intersyndicales pour mettre un terme à cette bérézina de la police nationale, bérézina grande-
ment facilitée par le corporatisme aveugle de syndicats des commissaires hostiles à toute réforme de la chaîne hié-
rarchique et qui par leur comportement préfèrent brader les postes d’officiers,  demain ceux des commissaires et 
les services de la police nationale. 
 
Le SCSI, seul syndicat représentant l’ensemble des cadres de la Police nationale, poursuit son combat pour des ré-
formes justes et des projets ambitieux.                      

Dans le discours ministériel du 17 juin 2013  il n’était nullement question de création d’une sous direction de l’anticipation opéra-
tionnelle ou de la consolidation de la chaîne hiérarchique de la gendarmerie. Le ministre avait confié au SCRT, le soin,  en prenant 
compte de l’existence et du travail effectué par les gendarmes, d’unifier et de centraliser sur tout le territoire le renseignement ter-
ritorial.  
Fidèle a sa stratégie hégémonique et sa tactique du doublonnage, la gendarmerie nationale, poursuit sa conquête en électron libre. 

 


